LA VIE SUR NOS TETES
( Michel Deshays)

On a connu bien des tempétes
Des caprices du temps

Il s’en est passé tant de fétes
Sans que je sois présent

Mais mon enfant reste mon enfant

Je n’ai pas le gout de la défaite
Tant que je suis vivant

On a beau faire des pirouettes
Chercher a faire semblant

Mais un enfant reste un enfant

Et la vie sur nos tétes
S’arréte en un instant
On est des allumettes

Soumises au gré du vent

Et je ne sais pas si tu regrettes
Les mauvais sentiments

Moi j’les ai mis aux oubliettes
En as-tu fait autant ?

Toi mon enfant, obstinément

Surtout ne reste pas muette
Parlons-nous simplement

Les années passent, rien ne rachete
Les souvenirs manquants

Oh mon enfant, déja maman.

Et la vie sur nos tétes
S’arréte en un instant
On est des allumettes

Soumises au gré du vent

Mais que crois-tu que je souhaite
Malgré tous mes tourments ?
Que les querelles un jour s’arrétent

Montrons-nous indulgents

Maintenant qu’on est tous les deux

parents.

Car la vie sur nos tétes
S’arréte en un instant
Comme des allumettes

Soumises au gré du vent



